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LA POESIE DES LEGENDES

C'est à ce besoin de beauté, de poé­
sie naïve, enveloppant toutes choses 
de son charme, que nous portons en 
chacun de nous, que répondent les 
légendes. Et les légendes sont partout. 
11 en est même, et de très jolies, sur 
la pierre de naissance de mars, l’hélio­
trope, pierre précieuse appelée aussi 
pierre sanguine, parce qu’elle est cou­
leur de sang.

La première légende chrétienne 
qu’inspira la pierre sanguine est vieil­
le des premiers temps de l’Eglise. Les 
Romains croyaient qu’au pied de la 
croix du Christ, sur le calvaire, repo­
sait une grande pierre verte. Le sang 
qui s'égouttait de la tête du crucifié, 
couronnée de ronces et d'épines, et 
des plaies de ses mains et de ses pieds, 
fut absorbé par cette pierre. Et c’est 
depuis lors que cette pierre est striée 
de rouge, ayant été marquée du pro­
pre sang du Sauveur. C’est sans dou­
te pour cette raison que les artistes 
en pierres dures de la Renaissance ita­
lienne s’en servaient pour sculpter des 
camées merveilleux, représentant la 
tête sanglante de Notre Seigneur.

Pourtant l’héliotrope fut toujours 
couleur de sang. Les Anciens connais­
saient cette pierre et l’aimaient pour 
ce qu’elle évoque de trouble et de bi­
zarre. C’était une pierre de magie (et 
elle retrouva un moment ce caractère 
au moyen âge) douée des pouvoirs 
d'un talisman, susceptible de mettre 
en fuite fantômes et apparitions.

Mais en dépit des légendes édifian­
tes qui l’entourent, la pierre de mars 
reste une pierre peut-être malchan­
ceuse. Fort heureusement, il est facile 
de se soustraire à ses maléfices, ceia 
en n’admettant jamais qu’on est né en 
mars. C’est pour cette raison que, 
dans certains pays, on donne à tout 
enfant, le jour de sa naissance, un 
nom que seul son père connaît, pour 
que les esprits, en l’ignorant, ne puis­
sent lui faire aucun mal. Cependant, 
si vous ne croyez pas aux mauvais es­
prits, aux maléfices de telle pierre, 
vous ne regretterez pas, le jour de vo- 
tre fête, d'en avoir avoué la dale à vos 
parents et amis.

Jules JOLICOEUR.
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